
perfectionne d 
dans l’ortog *phe ART STOVES chittymeres

Un jour je passais à la maison 

MALO, BEAUVAIS & CO., 143 

BUE SPARK§, je me suis dit Beau

vais ce n’est pas le fameux BEAU

VAIS de Montréal I. A. J'entre, qui 

vois-je, le vrai I. A. OUI, à nos 

amis canadiens qui désire être bien 

habiller et ne pas être trompés 

ALLEZ, ALLEZ le VOIR, ayant 

pour associé le meilleur tailleur 

d’Ottawa dans la personne de M. F. 

X. Malo autrefois de la maison P 

C. Auclair, pour ma part j’ai vu là 

des Hardes et des Etoffes qui ont 

récemment étonnées un ami de la C. 

M. B. A.

intéressante découverte X\x

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

l'écriture et 
et oû on leur apprend les régi- menu 
et les priée pales ordonnances de 
police. 312,314 TUE WELLIHCTON, OîlAWA

Importateur et Commerçants d’Epi 
cerics de Choix, Etc., Etc.Faux Billets

Paris, 19—La cour d’assises via: 
d-jugT l’alTi r-* desf.ux billeted3 
banques de 1,000 fr., qui fil si grand 
bruit eu août dernier.

Il y avait trois accusés, Bertrand 
Vidor Monge, prop iétairs à Lamo
the (Haute Garonne) et à Fieu rance 
(Gers); Jean Pierre Dori i, litho
graphe à Toulouse; Jea" tiabien 
Mazuc, agent d'affaires à Toulouse, 
tous trois incu pés de fabrication et 
d’émission de faux billets. C’est 
Dorin qui fabriquait les billets, et 
la police trouva à soo domicile tous 
les engins de fa rication, ainsi, qu’
une quantile considerable de bil
lets en voie d’exécution. Dorin et 
Mazuc ont déclare que Monge était 
1 inspirateur et le ba.Leur de fonds 
de l’entreprise.

Le verdict du jury a été négatif 
pour Monge1 qui est acquitté, et 
affirmatif avec circonstances atté
nuantes pour Mazuc ot Dorin. que 
la cour a condamnés à huit ans de 
réclusion.

M Monge, que le jury a acquitté, 
passe à Toulouse pour millio naire. 
C’est une figure des plus curieuses. 
Ancien ouvrier charpentier, devenu 
entrepreneur, il s’est enrichi rapi
dement dans de grosses affines in
dustrielles. C’est lui qui a cous 
truit le chemin de fer d’Auch à 
Tarbes, celui d’Orléans à Châ on . 
la basilique de Lourdes. Al. Mon
ge est devenu 
maines de M. 
du Gers, e‘ du comte de Lagiai.g-, 
le spoilsman bien connu. Il avait 
aussi acheté une terie consideiab.e 
daos la Haute Garonne: le ehâ.euu 
de Lamothe.

Le charges qui pesa eut sur lui 
ne resui ai. nt que de la double dé* 
nonciatiou de ses co-accusés. Eu 
1 absence de i ou t. s pi eu ves, en con
sideration surtout de i houoiabii lé 
de M. Monge, affirmé à l’audi ne- 
par de nombreux témoins, les ju
rés de Toulouse 1 ont acquitté.

Nous avons neçu un autre lot de 
ces Poêles que nous vendrons tO 
pour cent à plus bas prix que t ?:te 
antre maison dans Ottawa.

Ces poêles sont munis de tout's 
les dernières invention».

FRANK LEGGO de Winnipeg 
écrit ce q.ii suit £

J’ai le plaisir de mettre en écrit mon 
“ opinion du poë'e BURLINGTON No. 17 
“ que j'ai acheté de vous l'auiomne dernier. 

•’ Ce poele donne plus de chaleur et use 
oins «le bois ou chavlxm «pie j’ai v 
Je ne puis trop le recommander

PRESENTES SOUS FfRNE DE CRAYONS (12 OOEITS DÉLICIEUSES!
Il suffit de frotter légèrement les olfets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

la. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dans toutes les principales Parfumeries, Ph*,M et Drogueries du Monde.
SHVOt KRâNVU DK PARIS VU CATALOtlUB II.LIISTRÉ

Notre Stork est Nouveau et
nos Prix sont Très Bas. i

TRES BON THE POUR 20 CTS. LA LIVRE
VENEZ VOIE ?

TTJST

Stock Trop Grandi €HHHH>OOOIHH>OAO<HH>OOOOOOJ

GÉNEAUç
30 ANTS DH SUCCÈS Q

Srul TOnyiK remplaçant le jWff sans 
iulour ni chute «lu poU x i pie pur^lrs^eWH-

I UNI NIENTu

2 COUDRES POUR 25 CENTS SaMagasin Nouveau Sur La

84=3Qu’un petit nombre en main.
nu i »•«•# rem
im mu. etc. y

1 Üuurlftou rapide cl sûre dvF Hoitrrim*, Fou- *. 
f Frtart*, Molvttr*, Kngor- Q
gcmcnls «tes jam ties. Sums, kparvlns. «-le. Itevitloll 7 

, et HdWOliUir Infaillible et sans rival dans les ,4m-Q 
- v. . — —- - iflnru. <>i tu rrhru. Ilronrlsltrn, lui ïammaUuiis T
|]C*s des Poumons, du Foie, «le# lu lest lus. Fleuré*!*"*, Hydrophiles, Helen-Q 
T <33 lions d’Urtne, Fièvres typhoïdes, oie.
Q Pansement à la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poli.
* y DÉPÔTS : Parle, ME8TIVÎÊrT'gI., 276. ru. Salnt-Honor» 
Ijly» NON T RfAL : LA VIOLETTE A NELSON. QIlfSEC : ED. MOIUN A GU.
Q °-* SI-HYACINTHE, OTTAWA. KT PRINCIPAL»} PHAHMACIBS DU CANADA.
ÎOOOOOOOO€>CXX»*0€X»CHHXHHHM

RUE BANK, NO. 103. mimes ;

National Mfg. Co. qec

01Le Dominion Toy StoreUn Citoyen. 160 RUE SPARKS 160
OTTAWA/ — Est

— vente au détail au —
— prix coûtant d<- la manu- — 

Assortiment
— ral pour Jouets d’Kn- —

— fiints, de toutes es- —
— pèces possibles. —

8Island Home
Stock Farm,

Crosse Ile, Wayne Co., Mloh." 1
SAVAGE 4 FAltNUM, Pkofrlktors.

— fact urv.X) r"
fVr .

(Avis aux Consommateurs
a

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS

Les PRODUITS de la.Lee personnes «jui ont be loin depassep< 
du Gouvernement Canadien, doivent s'a<l 

département «lu Parfumerie Oriza L. LEGRANDSéc.e..ai.it «l’Ktu
accompagner leur demande «le la somme «V 
quatre piastres, honoraire fixé par le Gou 
vemeur en conseil.

propriétaire des «.o- 
DdVld, ancien député — de toutes les —

— sortes ; et toutes les —
— plus hautes nouveautés égale- —

— meut vendues à TRÈS —
— TRÈS bas prix. —

Une visite est sollicitée et votre 
temps ne sera pas perdue.

207, rue St-Honorè, à, PARIS
tout* ORIZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTÉ *ORIZA-TONICA « ORIZALINE* SAVON-ORIZA

G. POWELL,
Sous-Secrétaire d’État 

13 ins.Ottawa 16 novembre 188V

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavlt/- de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre mur lessr réputation 

noua avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Lès VÉRITABLES PRODUITS te VLNOENT dins toutes les FAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE
Envol franco de Ferle du Cètidogu# illustre

Petnx-U Ha. M) (1187X
IMPORTED—i

Percheron Herses.
Ail stock selected from the get of slree and demi 

of established renu talion and registered in tlx 
French end American stud books.

ISLAND HOME
la beeutlfully situated et the heed of Gnoan lu 
lo the Detroit River, ten miles below the City, eni 

railroad end steamboet. Visitor 
j location may call et dty office 

$i Cam peu Building, end en escort wiU accompei 
them to the term. Send for catalogue, free by mail 
Address, Savags 1 Iaxmum, Detroit, Mich.

A.BEAUVAIS&Co,STATUTS DU CANADA
PUBLICATIONS OFFICIELLES

103, RUE BANK, 103,is accessible by reili 
not familiar with the

L-b Statu.# el 
Gouve.nement do La i.ida o l • n vente à 

bureau Aussi .b s Ac'.es ép-irés. Li te 
x envoyé sur d°mandit.

h l’ublications duUn POre«le «reine-deux eurasH.
OTTAWA.

Bo'tou 16 — On ai nonce la mort 
de M. üsobir Slutou surno urne le 
patriarche du comté du Fayette 
(Geoi-O.e).
M. ti.uion éL il â^é de quatre-vingts 
et un au» depui.- sou prenne m «r a 
ge Ci-r il a elé m rié deux /ois, 
cesi-à-diré depuis soixante et un 
au» il demeurait dans lamèm mai 
»on. De son premier mariage, M 
Siaton a eu dix-se,.t enfints et d«- 
un second q u z Dix sept de se:' 

enfants sur dix ne t qui sont i-uco e 
vivants rtaii-uv réunir a on chevet 
orsqu’u v rendu u- dern er soupir 

sans pan- r de ses t-elits'enfauts dont 
on ne connaît même pas exactement 
1«- nombre. Led- funt était un boni 
. e de six pieds et u’avait jamais 
v-v«’ alaüe de sa vie.

Ii y a bientôt un an le vieillard 
s’é.ait rendu dans la peine ville de 
IV eito et était eiitre ch z un 
chamelier commandant dix cha- 
p~a«ix à la fois pour 1 s offrir, disait 
u eu c.ideau de Ncëi à ses dix fi s 
les plus jeunes.

Le chapelier crut que le vieillard 
se moquait de lui. ,l Araenez-moi 
vos d'x fils, lui dn-ii,ei je leur dou- 

•hapeau de première qualité 
à chacun. “M. Slaton prenant le 
marchand au mot appela ses dix fils 
qui J’aUendai.-nt a la porte et jles 
plaça en figue par rang d’âge devant 
le comptoir à la stupeiaction du 
chapelier, qui s‘exécuia, d’ailleurés, 
de la meilleure grate du monde , 
le m offrant un tch peau à chacun 
comme il .’avait ^promis et même 
un autre au père.

de ”à-
StututB y evisés, actuellement prêts. Prix 

de deux vjlumes, $5 00.
B CHAMBERLIN. 

Imprimeui de la Heine 
et Conti til* ur de 'a Papeterie 

Dépt. des Imprimas Pub iques 
et de la Papeterie.

Ottawa. 16 Nov. 1880.

CUAKBON! NETTOYAGES TAPISi

1 A LA VA PElHi
îeilleure qua 
«le clmrlM»n et le* plu mu* répa*Le* tapi* i 

rétw A la va
eltoyéa 

HT K PH Bitimiineux 
et autlira-

Cette nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complètement rènouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

(Pi NH W1LK1NH. 
la» ru«' Aughwta. 

au N«i 78, rue
13in.

ixi* orilre* peuvent ètm IhIkmAh

Z BIEN C IBLE 
ET TtMISE

' O’REILLY & IIENEÏ Biere et Porter
D’OKBBFB

I,a magniflqm; liuvelte do l’hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

"Embouteillé parBureau de Poste d’Ottawa. ^.'"(8uc eJAStybold)

Bue 8|iarks E. J. FAULKNER
I ON lit l'KHD *•-H OlINI K.

SEÜI^AGKNT- Pour Ottawa o. «mil.
11 nov, 3 mj

■ Johnson House
_ 517 RUE SUSSEX 517

Arrive» et départ des
III.OC J K UN SK LL

Fermeture 1 Arrivée.MALLES

Nouveau m igasln de - haut» 

--------sures-----------

OTTAWA..

W. O. McKAYOuest — Toronto, lia-1 «rji
mllton, etc   .........I1 30;....

Ouest— Bell evl lie, 7 W
Br-»okvii j, etc........ lu®)

Ouest—Manitoba T-
da N. Ouest..............

Ours — Toronto, Pe
ter boro, rte..............

B*-t—Montréal, etc----

W. J. ELLAED? è oô Importsteur de Vins, l.iqneurB, (Jlgi 
Tabacs ; ans i propriô’aire «le; J’Invite le public| à venir me faire une 

vlsit“. Je ti- ns aussi plusieurs hommi-b 
pour ouvrages de pratiques—satisfaction 
garantie.

I Fabricant de charrue* et forgeron L’HOTEL RICHELIEU.. a »'h uu 
»)7 008 00 Képariillon* de «Ont genre e: 

le plnw eonrl délnl

10 RUE ST-GEURGK, OTTAWA

9» KIJGLAUDE,
‘Hue'Dalhoueie

Agoni* pour I**s fJommercanls de Bols. 

44H, 44H el IAO rue NmiMii.
Est—Prov. Maritimes. 
Est — Cornwall, Mor- 

rinburg. Lunca^ter,

f KENDALL’S 
SPAVIN CURE a oo 7 0) » au . 

....
iâû !... s «i
2 oo 7 ou y 80

K*| — Québec, Trois- 
RWIOres, etc

Ou«w?Biat»-Unis.......
New-Y ork, m ^dir« oie

cia Odgens- NOUVEAUTES ET HABILLEMENTS8 00

Prescott ......................
Ch- «le fer St-L. et O— 

Kcmplville. North 
Gower, Meicalfe.etc 

Xar*. Ken nore 
itierriokville, Kus:ell,

ï

50 ATT DESSOUS ZDEI ZEEO.1100
The Meet Fecceeeful Remedy ever dise 

ered. as U le certain fn lu effects and does 
not blister. Head proof below. Ch. de fer Pec- Pem

broke, Arn"rinr e-c 
Ashton.Uuntly. Carp,

| Kt"qui«n«i le eoloil reluira "voue 
tirez enuhantéa.

2 30 » 3U 8 U0 ne le Huccèw comme'le auccïs*Rien n’I>R YSOX.GRA H A M A CO. feront cette 
mairie un terriblej effort |kiuj vendre au 

complet quelques ligneB «le gr-rfwes Marchen- 
iHhi-.h d’Hiver afin de faire de la place pour 
les nombreux acheteur# qui vont non# visi
ter pendant le# fêtes. .

IOO pièce# «le Flanelle# carreau le# à 20 
et#. Au grand maga#iri d’un «cul prix et au 
comptant

TINDALL'S SPAVIN CUBE. vou# #en-
BRYSON, GRAHAM A
.•e# lie tweed canadien «le

Pri
RAHA

.hit# tout laine,

Fn ébonll considérable 9 8
9 auBri'lo', Clarendon.etc 9 00

>mlth# Fall#........... i *
Mailiw». etc.......... 9»
Ch- de f.-r Pac- — A|-- 

nlelon, Ashton,If-in
uO* I «bO. .....................

Ch. de 1er Can- At .— 
Alexandrie, éihol, 
Laxgan, K a man

PKPd^§tence ■ ell’s 
Comer-.Hint’huigh 
Fallow fleid.[etc.......

780 BRYSON, GRAHAM A CO.pue.

grand iiui^ 

:t20 pièc.
«le 35 et# en i 

Venez

Omne or Chasms a. Shtdeb,BlUtEDKR OF
Cuctxlaxd Bat asd Taomro But Home*.

Trois Rivières, 14 déc— 1880 
sur la rivière Yàmas- 
uit dan i celte paroisse 

vers trois heures de l’après midi.
La victime M. Louis Théroux, qui 
a souffert de cet accident, raconte 
ce qui suit: " Vers ti ois heures 
nous eniendîm-s un bruit sembla 
ble à un tremblement de terre et 
ma maison fut ébranlée sur ses fou- 
da ions. A ce moment ju regardais 
de tous les côtés lor»que je vis des 
arbres q .i è ail tout près du ma mai 
sun s'éloigner vers lâ rivière.

C’est alors que je compris que 
c’eutit un ébouli. A ce moment 
ma famille était sortie de ma m?i- 
son. Je vis gliser une partie de 
ma terre trois arpents de largeur 
sur cinq de longueur, qui est séparé 
à dix pieds de ma maison et est allé 
se placer jusqu’au milieu de la ri
vière. Sur cette partie de terre se 
trouvaient de gros ormes trembl-s, 
senellieis, p timers, pommiers et 
fruitiers : le tout est re»ié debout et 
se trouve au centre de la rivière.
Cet ébouli est d’une profondeur irri*

?M."ne de ’"'8t à y “ -,0R PLAQUÉ SOLIDE.
Dimanche après la messe et tout^- Afin «Mnapiuire m» montre»

lap és midi un nombre considéra1 I^s^nvm
ble de personnes ont été visiter cet I
endroit. Rest; Ct Aussi envoieron» sans

M. Théroux dont la m»ison est 5,>S‘mZV?.
Si proche de f ébouli et ses voisins» £*5"% S^wgV'ewîiéw «"sottenlM’ewTie

I l'éClSt.^e»! offert pour yj cent poor 60 jour» teule* 
mmL Envoyez votre ordre immédiatement et vous
ma®5pMuuar»»hiYca

I 69 A 71 Adelaide SL, Eaat Toronto, OnL I

î.^sæ Cil lll'illl
Le iptant. ,(■11 lantaiHie a i

U graml

qnaiiiiiè de cretonne# «le 
.erifiei; a 8 et 10 ut#. 

mngaHin d’un prix, au comptant. 
BRYSON, GRAHAM A CO.

de ecrviuttee, garanties 
«louzaine.

Un ébouli, 
ka, s’est prod

u Je tweed à lia 
montant, 
le# foule#

BRYSON. (

n montant. 
iKiur rire eut un pèchè.
BRYSON, GRAHAM

lotie# française# «le $2,30

Da. ^

eSs-Vepin' 5s?iÿsr jsrts osr,
would like prices In larger quantity. I think It 1» 
one ot the best liniment* on earth. I have used f 
en my subie» for three years.

Yours truly.

m a

IOO (louzaine# 
e laine $1,10 la 
!#.i <\#t un chant importé et mi# en mini 

<• an < amnia.

700 T,RYSON, GRAHAM & CO. 
IBI'N belletianelle# écarlate# tout lai

ne à 14 et#.
Venez voir la foule monoca 

BRYSON, G RA
"tllI UJill * ri
ce# «le large, tout lai 

Venez enien Ire la

GRAHAM & CO. 
i tout laine it pan tu

3 80 8 00 1 20
255» pii"-

KENDALL’S SPAVIN CURL 2 00
BRYSON, GRAHAM A CO.mh ' !ii t

HAM & CO.__ _ _ _ Bmoon.ni, K. Y„ November 8, 1886. Dr. B. J. Ketoal. . Co.
Dear Sir» : 1 desire to give yon testimonial of nr 

good opinion of your Kendafl'sHpavIn Cure. 1 have 
used it for I.ameeeee, Stiff* Jslma and 
H pn vine, and 1 have found It a sure cure, I cordi
ally recommend It to aU horsemen.

Yours truly. A. H. QlLBnn.
Manager Troy Laundry Stables.

îFiüüiüS!.?Ay m< r. E •ni y.et# 
Quyou, TêtreauvSUe.
Ua ineau.t. e Jours,

ft Rlv. r Lé#ert.........
Billing’# Bridge..........
(-'iimurilng#* et H»r

man»' Bridge#.......
Hoches ervllle, etc. - 
Orléans et Roblllar
Ai eh v 11»....................
Merlvale— lundi, raer- 

c edi et ve ,«lredl.... 
M.ilk- Angl Des—via 

N,Y., lundi, et J- udi. ...
Via Halifax, Je.«II............

do sac hupplém..

& CO. I I4IO <loz «le serviettes pure laine el largeTK .S I«elle# , 
|#iur $1,93.

I At grand
,( ?,iS'ne k 15 ct#

FKI * Kkirlandais qui éblouirait un . 
mien, 33 ct*.
Nos iiiiiiicn#eeaflaire# «lépaasent toute# li

BRYSON, GRAHAM k CO 
GROW drap nup double pli de de

pour 63 ct*.
Le verital

inigaein de# mag/t 
BRYSON, 

RftO pain 
ne, â $2,25

maga#in d'un 
BRYSON,

l‘H Pilot noir, double largeur «le 
° j $1,30 pour 73 et#.
,. i Venez entendre ee que le peuple dit.

BRYSON, GRAHAM k CO.
35 pièce# «le coton# à drap# de lit 2 verge

emporte* le# marchandise#.
BRYSON, GRAHAM k CO.

33 pièce# «le toiles a maielat# de 124 et#, j ,
1 Legrand magasin d'un prix ct au corn p- | '"™u ,1,^ 

18,1 BRYSON, GRAHAM k CO.

n prix au comptant. 
GRAHAM A CA)Û» ?tAHA.xf GRAHAM A CO.

re# de couverte# blandic#, tentINK::ilBM00 tKENDALL'S SPAVIN CURE. bonne heure et évitez 
BRYSON, G RAHA 

330 paire# de couverte# bl.uiclies, tout 
! laine de $3 a $-'1,30.

Le# retard# sont dangereux.
BRYSON, GRAHAM

30 l«alle»ê'*c confortable# |##ur lit, 83 et*

la foule- 
M A CO.

Mven of Ble J a w. Since I have had one of your 
je >okH and follow-si the «llrectlone, I have never

Toms truly,D<1*

»3o:.....V«e
o *U

* Vene$1,25
4 10.... & COMe limim’-te

kCO
comptoir mi 
GRAHAM 

IÎTOPFES cordé# noire#, teute laine,

Le grand mairasin «l'un prix au comptant.
BRYSON, GRAHAM A CO. 

ETOFFFA cordées noires, tré# Indie 
tout laine, $1.00.

re# ne connaiscnt plus de bornes.' 
BRYSON, GRAHAM 

LI* 4 IN Drap à manteaux 
pour $1,25.

BRYSON,
Horae Doctor.

Les lettres destinée* ft l'enr glstrJ ne t dol 
vent être mise* 6 1 « pos e# 16 minat-js avant le 
ciôturi- de# malles pr/c. dentes.

Heure# du Burea >, de 8 a. m. A y a. m. 
Mandat# *ur le poste et la poele et.«a Ban tue 

d'KpSrgnes.de 9a. ni. A 4 p. m.|
J. OOÜ1N, Maître de Ptwte 

e d'Ottawa, #

KENDALL'S SPAVIN CURL >us du prix de la man 
BRYSON, O RAHA

320 paires «le couverte# à chevaux, } I, 
$1,50 et $1,75.

Téléphoné No. IH4i.
BRYSON

Ne pertlez |>a# de temp# et

ii\i *( b.

SOLD BY ALL DHUGOIBTH.

Vit411. toile oxford,couleur# vives, de 
15 et# pour 10 et#

Venez ici si von# voulez, être heure 
BRYSON, GRAHAM 

le cretonne# reversible# «le 29

Bureau de Poste d 
Décembre 1889 : a'co. , GRAHAM A CO.

«auvez votre
A CO. 
de_$3,00

ATTENTION T I

FITZPATRICK BT HARKIS
se font un p.slsir de reme:cier le publ c 
pour l’encourhgemini qui eur a été donné, 
et ils invitent d- nouiea-i tout le monde à 
venir fa re ui e vis le fc leur magasin ; leurs 
march a n dine.-- sont du premier choix,

Bryson, Graham & Co.,
140, 148,150, 152 et 154 Une Sl’AltKS, Ottawa.FITZPATRICK â HARRISera gueni ieilenient un autre acci

dent du môme genre qu’ils ont lais
sé leurs demeures.

65 rue Wi liam
N vmj ioy z q e Fil Clapp^rtori, le meilleur.

y*Tk

Vente Spéciale
-------DE--------

PIANOS
De peu d’usure

1
««

8972— En parfait^ordre —300

13097— Presque neuf —200
8808— Jolie forme élégante —200 

9433— En bon ordre —160 

A meub’e récent — 190 

Un bargain à ^150

550— En bon ordre —125

1861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratique — 65

6847—

1696

Ces [instruments! sortent|edes ma 
nufactures Çteinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

Conditions!: de $3,00 à $10,00*par

i

67 RUE SPARKS
OTTAWA

DEPECHhSDU MATIN
(Service Spécial)

LA POUCE DE PARIS
Comment le service est orxan.se

Paiis, 16 déd—Depuis de nom- 
b euse''années, le conseil munici
prl de rais avait rompu tonie -s- 
péce de îai-poi ts avec .e p-éf :l de 
police. En f. ce du dt nger uouiau- 
£ Steiesronseillen smunicip&ux on> 
semblé coaip.end'eeufin'l’ulilité de 
là police. M Lozé a donc été admis 
à pié'.emev ses observations à la 
•com m.-i.ion mumcip. le.

Le préfet de police a fait valoir 
que la tranquillité des habiums 
ex ^eait un nut pkme'il d 1,200 
^î idieil# de la pa x. I a niein ose 
ivi.e l’elo^e d-s se vic«-^ r ndu p r 
ces modeste' bervneurs de la vil te. 
et '« a poussé la ha di» sse au point 
de demander pour eux une au^uien- 
taiiot) c'-e t vilement.

L'effectif des gardie s de la p.iix 
est actuelietre it de 6.1U0. Di e-s 
cbiffie, il faut deouire 1s quant 
bi igvdes ce traies, qui sont eu pe - 
me.ierce à la pi * f cim e de p 
et la biigade des voi ures. 1. 
euvirui), pou/ la surveillance des 
tues, un peu pli.a de quave mille 
agents,

Voi* i l’organisation dn servie * : 
Ch. que ariondissement est divisé 
eu qu« t-e quartiers et ch-que qua - 
tier eu îlots. L’ilot est dispose de 
lel'e façon que le gai dieu de la 
quô dou le surveiller puisse le par- 
cou ir uo gi and uomb. e de fois.

Ce système des îlots est, parait-il 
excelU ni, eur la pl u spart d 
e« ingère* nous l’ont emprunté. 
Mais s’il est bon, il fauti ait qu’il 
fût appliqué, et il l’est mal, ainsi 
qu’on va le voir, a cause du p*-u 
d’agr-Uts dont dispose la préfec- 
tme.

es vnles

s gardiens de la paix d’un a- - 
rood -erne jt sont divises en trois 
br < • e% désignées par les lettres A. 
B, C, Ch. cune d’elles est de ce. vice 

heu i es Si un agent 
comme 

tout

peut* .«ih ci nu 
n’avtil qu’un

• êgicoieut l’ordonne, 
i,aitoen:il you riait le parcourir 
to.'veot; ’I finirait par eu connaître 
tous l'S l'.-bttanifi, et dès qu'il ve - 
jvu un .Odeur étranger il le sur
veille, ail de près. Mais, dans la 
pi; tique, ou donne à un gardien 
de la paix trois ou quatre îlots à 

filer* 11 a tout juste le 
temp , en cinq heures, de parcou
rir deux fois cet immense tra-

ilot
le

je..
En effet si on déduit de la briga

de de se vice le» homtres destinés 
à la garde des postes, ceux qui se 
tiennent dans les kiosques de voitu
res, ceux qui »oni commandés de 
se- vice exl.*«ordinaire pour les c- 
remonies. etc., il leste tout juste de 
vingt è vingt ciuq agents pour le 
sei v ce de la rue. Or, il t st bon de 
rema-quer que 
romp e ad une moyenne de soixante 
cioqliots.

On voit combien la surveillance 
de la rue est défectueuse. C’est 
à c*t inconvenient que le préfet de 
de police compte remédier.

H veut ooltnir ce résultat qu’un 
agent n’ait qu’un llolà parcouiir.

On ignore gentraiemeut com
ment se recrutent les gai dit ns de la 
paix et quel e.tleur traitement.
Les gardiens de la paix sont en 
général d’anciens militaires Apsès 

Ravoir été admis par préfecture

rarronditsemeut

ft
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OSCAR McDONELU, Directeur de la" Redaction.

Pnbllfe par •» de-, d’Imp. lue Snssei.
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MALADIES DES ENFANTS

SîROPdeRAIFOBTIODÉ
de GRIM A U LT 4 C,e,f b«mi«iess à Paris

Otpuli rmgt année» o» mtdloammt donné loi 
résultati la» plua rtmarquablta dam lu 
ma adlet du enfanta pour remplacer l’huile 
da foie da morue »t la atrop ant scorbutique

B ait eouveriis ro'iire l'engorgement et 
I'inflammatioo des glande» dn ton. le» gonrmes 
el le» direree» éru|.lions de la pean, de la télé 
aida mage. 11 excite l'appétit, tonifie le» Iimus, 
combat la pâlenr et la mollesse de» chaire et 
rend aux enfant» leur rigueur et gaieté natu
relle». C'est nu admirable médicament contre 
le» croûtee de lait et nn excellent dépuratif.

SANTALdeNIIDY
Pharmso/en A Pétri* 

Supprime Vopahu, CMftèhe et 
Injri tion*. Guérit en 4-8 heure» 
lea écoulements. Très efficace 
dans lea maladie» de la veaele, 
il rend claires lea urlnee lea 
plus trouble».
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